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Hugo, à gauche sur la photo, attend une place en IME depuis trois ans.

Alors qu'un plan national à 340 millions d'euros est lancé pour rattraper le retard dans la prise en

charge des enfants et  des adultes touchés par  l'autisme, une famille  livarotaise galère pour

trouver une place en IME.

1% de la population serait  touché par  l'autisme. Malgré cela,  la France accumule un retard

considérable dans la prise en charge des enfants et adultes touchés. « Nous avons 40 ans de

retard à rattaper et cela ne va pas se faire avec des mesurettes », déclarait Olivia Cattan

l'année dernière sur  France Info.  Tout  récemment,  la  présidente de SOS Autisme prenait  la

plume  pour  alerter  le  président  de  la  République  et  son  épouse  qui  s'est  engagée

personnellement sur la question. « L'intégration à l'école est toujours de 20% en primaire

(contre  80% aux Etats-Unis).  Rien ne change ou si  peu et  pas  assez  vite  »,  constate

amèrement Olivia Cattan. Aurélie Jaccob, de Livarot,  maman d'un enfant autiste de 12 ans,

Hugo, ne dira pas le contraire. Scolarisé à Jules Verne, à Lisieux, Hugo doit en entrer en 6e en

septembre,  en  classe  ULIS  (Unité  localisée  pour  l'inclusion  scolaire),  un  dispositif  pour  la

scolarisation des élèves en situation de handicap dans le premier et le second degré. Or, pour

Aurélie, la place d'Hugo est dans un IME. « Malheureusement, aucune place ne se libère. »

La maman d'Hugo ne s'est pourtant pas réveillée hier soir : « Cela fait trois ans que le dossier

est en attente. On s'est aperçu de la maladie de notre fils alors qu'il avait 18 mois. Hugo

est intelligent, il savait lire avant le CP, il nous a impressionné. Mais autant vous dire que

cela ne nous réjouit pas du tout de le voir entrer au collège en septembre. Quand cela se

passe mal à l'école, cela se passe mal à la maison. Pour nous ce n'est pas possible. » Les



parents  d'Hugo  ont  fait  appel  à  Sébastien  Leclerc,  député  et  ancien  maire  de  Livarot  pour

débloquer la situation. « Il a fait ce qu'il a pu pour nous aider et malheureusement ne peut

pas faire beaucoup plus. »

« Si Hugo entre au collège, cela va être la catastrophe, pour lui cela va être la jungle. C'est

déjà  compliqué  au primaire...  »  Et  de  montrer  en  exemple  un  commentaire  récent  de  la

maîtresse : « le comportement violent n'est pas acceptable ». Hugo fait des choses qu'il ne

faisait  pas  avant,  il  devient  parfois  plus  violent.  Nous  avons  droit  à  six  heures

d'assistante de vie scolaire, et quatre heures de cantine, pour nous ce n'est pas possible

qu'il aille au collège dans des conditions normales. On demande juste une place dans un

IME. Il y en a trois dans le secteur, Pont-L'Evêque, Lisieux et Falaise. »

Mémoire impressionnante

Hugo  a  une  capacité  de  mémoire  impressionnante.  Il  est  capable  de  réciter  par  coeur  les

compositions des équipes de foot, les slogans de la radio, France Bleu notamment...

En lançant le 4e plan autisme, le gouvernement promet 340 millions d'euros sur 5 ans. Un effort

important d'accompagnement est également prévu, ainsi qu'une aide financière aux familles. Un

délégué interministériel doit d'ailleurs être nommé. A Livarot, les parents d'Hugo qui ont entamé

des démarches pour trouver une place en IME commencent vraiment à trouver le temps très

long...
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